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Encore une revue ?! Oui, mais…
Éditorial n° 1

David ar Rouz

Comme Yves Gingras (David & Zimmer, 2022), nous consi dé rons que
les publi ca tions scien ti fiques sont plétho riques et sortent à un
rythme effréné, y compris dans le jeune champ de recherche que
constitue la traduc to logie. Il convien drait donc d’en dimi nuer le
nombre et d’en améliorer la qualité. Alors, nous direz- vous, pour quoi
créer une nouvelle revue scien ti fique ?

1

D’abord parce que, si les revues en traduc to logie ne manquent pas,
celles qui traitent spéci fi que ment de la didac tique de la traduc tion et
de l’inter pré ta tion sont rares  : en fait, il en existe une seule, à notre
connais sance. Quant à des revues qui traitent expli ci te ment de
commu ni ca tion tech nique, nous n’en connais sons pas d’autres que les
revues scien ti fiques améri caines, dont le Journal of Tech nical Writing
and  Communication, qui traite de didac tique, ainsi  que Tech nical
Commu ni ca tion  Quarterly, et les revues liées à des asso cia tions
profes sion nelles (par exemple Tech nical Communication de la Society
for Tech nical Communication).

2

Cela ne signifie évidem ment pas qu’il n’existe pas de publi ca tions
scien ti fiques sur ces sujets : les nombreuses revues de traduc to logie
publient régu liè re ment des articles sur la didac tique de la traduc tion
(par exemple Kelly, 2008 ; Collombat, 2009 ; Popi neau, 2016 ; etc.). Les
cher cheurs en commu ni ca tion tech nique, eux, publient dans des
revues de didac tique des langues (par exemple Dressen- Hammouda,
2016) ou autres (par exemple van der Meij, 2017) mais pas si souvent
au sujet de didac tique de la commu ni ca tion tech nique. Des ouvrages,
collec tifs ou non, traitent bien sûr aussi de ces sujets. Citons ceux
déjà anciens de Durieux (1988) et Ballard (1993) ou encore Gile (2005),
mais aussi Meunier et al. (2013). En rédac tion tech nique, l’ouvrage de
Ganier (2013) traite de docu men ta tion tech nique, pas de didac tique
de la profes sion. Mais on peut consi dérer qu’il n’existe pas de « lieu »,
fût- il virtuel, pour accueillir les débats de la «  commu nauté didac‐ 
tique  » que forment ensemble les étudiants, les ensei gnants, les
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enseignants- chercheurs et les profes sion nels de la traduc tion et de la
commu ni ca tion technique.

En outre, la seule revue exis tant sur la didac tique de la traduc tion et
de l’inter pré ta tion est exclu si ve ment en anglais. Il n’aura échappé à
personne que la science se fait de plus en plus dans
cette  «  lingua  franca  », comme le constatent les scien ti fiques du
monde entier (Lévy- Leblond, 2007  ; Ousti noff, Nowocki & Da Silva,
2010  ; Crystal, 2003), et c’est aussi le cas dans nos disci plines. La
traduc to logie, sortie du provin cia lisme signalé par Froe liger (2022),
ne fait sans doute pas ou plus excep tion et l’hégé monie d’une langue
sur les autres concerne tout autant, au quoti dien, les profes sion nels
exer çant les métiers de la commu ni ca tion tech nique et de la traduc‐ 
tion. Ne forme- t-on pas, en France, les futurs rédac teurs tech niques
à travailler direc te ment en anglais ?

4

C’est pour quoi, quand Yannick Hamon a souligné, dans sa commu ni‐ 
ca tion au  colloque L’appre nant en langues et dans les métiers de la
traduc tion  : source d’inter ro ga tions et de  perspectives, le
31 janvier 2019, l’absence de revue fran co phone sur la didac tique de la
traduc tion, nous avons trouvé que le défi valait la peine d’être relevé.
Défi double, en réalité : créer une revue, y traiter de la didac tique de
profes sions et de disci plines éminem ment pluri dis ci pli naires, et la
doter d’emblée d’une poli tique linguis tique ambi tieuse, qui fasse la
part belle au fran çais et joue aussi la carte de l’ouver ture à
d’autres langues.

5

Pour le premier défi, nous avons béné ficié du soutien ines ti mable de
la Maison des sciences de l’Homme en Bretagne (MSHB) et de son
projet REGOSO (« Revues du Grand Ouest : accom pa gne ment gradué
et mutua lisé vers la science ouverte »), lauréat d’un appel à projets du
Fonds national pour la science ouverte (FNSO). Tous nos remer cie‐ 
ments, donc, au personnel de la MSHB engagé dans ce projet, ainsi
qu’à Samuel Jan, le graphiste qui a travaillé avec nous pour établir la
charte graphique de la revue.

6

Le second défi, celui du multi lin guisme, se mani feste très concrè te‐ 
ment dès la mise en ligne de ce premier numéro par les versions
linguis tiques du site que nous sommes en mesure de vous proposer.
Pour cela, je remercie chaleu reu se ment :
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les traduc trices et traduc teur : Carmen Lohse pour l’alle mand, Daniel et
Isabelle Toudic pour l’anglais, Lena Catalan- Marcos pour le breton,
Marga rida Llabrés- Rotger pour l’espa gnol, Susanna Fiorini pour l’italien ;
les parte naires du colloque L’appre nant en langues et dans les métiers de

la traduc tion : source d’inter ro ga tions et de perspectives, dont le budget
global a permis cette loca li sa tion rapide et profes sion nelle :

l’Asso cia tion fran çaise des arabi sants (AFDA)

l’Asso cia tion fran çaise des forma tions univer si taires aux métiers de la

traduc tion (AFFUMT)

le Centre inter na tional rennais d’étude de fran çais pour étran gers (CIREFE)

la Commis sion de la Recherche de l’Univer sité Rennes 2

la Délé ga tion géné rale à la langue fran çaise et aux langues de France

(DGLFLF) du minis tère de la Culture

les Écoles de Saint- Cyr-Coëtquidan

l’Institut des Amériques de Rennes (IDA-R)

l’unité de recherche LIDILE (Linguis tique – Ingé nierie – Didac tique des

langues) de l’Univer sité Rennes 2

Rennes Métropole

le Service commun d’étude des langues vivantes appli quées (SCELVA) de

l’Univer sité de Rennes 1

le personnel de la Cellule recherche de l’UFR Langues de l’Univer sité
Rennes 2.

On distin guera en tout cas cette poli tique linguis tique des langues
dont les diffé rentes contri bu tions à la revue trai te ront. Ainsi aura- t-
elle bien sûr voca tion à accueillir aussi bien un article scien ti fique en
fran çais sur l’ensei gne ment de la rédac tion tech nique en anglais
qu’un article en alle mand sur celui de la traduc tion tech nique de
l’anglais vers l’alle mand. Le comité édito rial veillera simple ment à ce
que, globa le ment, le fran çais soit la langue majo ri taire des contri bu‐ 
tions réunies en un même numéro.
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Le sujet du colloque rennais de 2019, l’appre nant, se prêtait aussi à ce
que nous rele vions le gant. C’est pour quoi nous vous propo sons dans
ce premier numéro un dossier constitué d’articles tirés de commu ni‐ 
ca tions qui ont été pronon cées à Rennes début 2019 :
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Vous lirez ainsi d’Isabelle Collombat, dans la conti nuité de sa confé rence
plénière, « Prolé go mènes à une approche expé rien tielle de la traduc ‐
tion ». Elle y rend compte d’expé riences didac tiques visant à mettre très
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concrè te ment les étudiants en action pour la rédac tion et la traduc tion
de « textes opéra tifs ». Outre le facteur de moti va tion impor tant que
cela repré sente et les démarches perti nentes que certaines étudiantes
ont enclen chées d’elles- mêmes, la réflexion montre aussi le carac tère
fonda mental de l’impli ca tion du traduc teur comme sujet, c'est- à-dire
avec ses expé riences et ses émotions, dans l’acte de traduire.
Yannick Hamon, lui, s’était inté ressé à « L’ensei gne ment de la traduc tion
dans les filières LLCER : quelles pratiques, quels appre nants ? ». Il
reprend ici la présen ta tion d’une enquête explo ra toire menée à la fois en
Italie et en France pour tâcher de déter miner en parti cu lier l’usage des
tech no lo gies numé riques dans ces filières à effec tifs souvent plus
impor tants que dans les cursus de traduc tion profes sion nelle. Il cherche
aussi à déceler la mise en place de pratiques colla bo ra tives au moyen de
tels outils. Si la péda gogie de la traduc tion didac tique semble évoluer
pour se rappro cher de celle de la traduc tion profes sion nelle, le chemin
paraît toute fois encore long avant que les pratiques colla bo ra tives et
outillées puissent prendre réso lu ment pied dans ces filières.
Pour sa part, Alice Ray avait rendu compte de son travail de thèse, dont
elle extrait ici une « Propo si tion d’utili sa tion des créa tions lexi cales de la
science- fiction comme ressource termi no lo gique dans l'en sei gne ment
de la traduc tion ». Elle y tient compte à la fois du carac tère parfois ardu
que l’ensei gne ment de la termi no logie revêt et du besoin pour tant indu ‐
bi table pour les futurs traduc teurs de la connaître pour traiter les
termes auxquels ils sont confrontés. Elle explore donc la piste d’un
ensei gne ment de grands prin cipes termi no lo giques à travers deux
ateliers conçus à partir de créa tions lexi cales que l’on trouve dans des
écrits de science- fiction. Nul doute qu’une telle approche est suscep ‐
tible, par son côté ludique et créatif, de rendre l’appre nant en traduc tion
plus réceptif à une méthode par ailleurs rigou reuse de trai te ment des
termes spécia lisés en traduction.
Enfin, Cédric Choplin aborde non plus la didac tique de la traduc tion
mais la traduc tion comme outil didac tique dans « De la traduc tion des
manuels d’histoire- géographie en breton ». Il suggère que ce type de
traduc tion pour une langue minorée a des effets socio lin guis tiques pour
les appre nants, mais décrit surtout, à partir d’une enquête infor melle
auprès d’ensei gnants d’histoire- géographie dans le secon daire et de TES
(Ti- embann ar skolioù), l’éditeur de manuels scolaires pour le breton au
sein de Canopé, le processus très progressif de mise en place d’une
termi no logie disci pli naire et d’une procé dure adéquate pour la traduc ‐
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tion de tels ouvrages. Il explique égale ment l’appro pria tion de ce travail
par les ensei gnants et les appre nants sur le terrain.

Pour des raisons diverses, les collègues qui avaient parti cipé au
colloque dans l’axe « traduc tion et termi no logie » (car nous n’avions
pas reçu de propo si tions de commu ni ca tion sur la rédac tion tech‐ 
nique) n’ont pas tous pu envoyer leur contri bu tion. Qu’ils sachent ici
que la revue leur restera ouverte  : si plusieurs nous envoient leur
texte dans les mois qui viennent, nous pour rons consa crer un
deuxième numéro à cette théma tique. Mais nous pour rons aussi
publier les textes un par un  en varia à côté d’un autre
dossier thématique.
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Le prochain numéro de la revue sera ainsi consacré à l’ensei gne ment
de l’inter pré ta tion, avec Pascale Janot et Cate rina Falbo comme coor‐ 
di na trices invi tées. Nous vous invi tons, si vos recherches portent sur
ce sujet ou si, en tant qu’ensei gnants, profes sion nels ou étudiants,
vous souhaitez prendre la parole dans une rubrique distincte du
dossier scien ti fique, à consulter l’appel à contri bu tions en cours et à
prendre la plume. (Enfin… le clavier !)
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C’est par ces rubriques à côté du dossier théma tique scien ti fique que
nous souhai tons faire de la revue un lieu d’échange entre les parties
prenantes du processus didac tique. Nous ne boude rons donc pas
notre plaisir de voir ce fonc tion ne ment inau guré dès le premier
numéro avec la belle propo si tion de notre collègue Caro line Rossi de
publier une traduc tion effec tuée par les étudiants greno blois. Nous
avons inti tulé la rubrique «  Travaux étudiants  », dans laquelle nous
distin gue rons ce type de traduc tions par le sous- titre «  Traduire la
traduc to logie », un projet lancé il y a long temps par Nicolas Froe liger
et qui trouve enfin ainsi un débouché. Un autre sous- titre de cette
rubrique pourra être, par exemple, « Avis de recherches » pour des
premiers travaux de recherche d’étudiants.

12

La ligne édito riale ouvre encore la porte à d’autres rubriques. À vous
d’y entrer et de partager par cette revue aussi bien ce qui vous pose
problème que ce qui vous enthou siasme. Elle sera ce que vous en
ferez, toutes et tous, avec nous.
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